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aulvke dequelques remarquea cour les 
affinllt4e de la Ylorenéo~hObridaiee 

IkongiWde E@t9 
Situésa par 17O 35" de latitude Sud et 165O 35O de 

& 500 kilom8tres au Nord-Eet de ba Mouvelle Calddo- 
n3.e et'& 9,000 kiLom?treo A 1Wueat des Fidji.l Vatd (9 
la quatribme en importanue de9 terree ndo-hébridalwsa t 

5 km2) est 
2) dont la 

&waperffDie totale est voisine de 12 000 km2 et qui 88 trouvent dia- 
tribu&e.eur une distanos de 900 kilom&tree environ, entre le 13c% 
et le 216 paraLNe, 

, 
t 

'. 

- . 

extr&m@ss t 34 
CB est ‘une fie “haut&P de ioane &wwlive (dimensionts 

km du Nord au Sud9, 45. km deEst en Oucist)o constituée 
prinoipafement de tufs. and@itiques , etratifiés, ou ma88ifaB affleu- 
rant dane la partie e&trale-septentrionale, la p31ue. haute (Mont 
I&x Donald t 647 m.) mbqu6s ailleurs paz.des oalwtirea coralliens 
dfepoa& en gradins (eecteura de Port-Havannah) ou e%wlinant en 
pente arisez douoe vert la mer. - 

.&a nwd, des Baealtes eginteroalent localement dansr 
Pse tufe (complexe de Fatmalapa). Dana le eeoteur de Port-Havannah ,; et,dOna le iaeotaur de Port-Vila9 de pétltes.plainee alluvi.aleç~ eor- 
r@epox%dant B'dee zonea d'effondrement solntiorivent danti Lee Caloai- 
mm (p%aLfhna de Mdlé, plaine de la TPeuma). 

, 
- Cette note donne le compte-rendu de.mee ~bservatlons au oour~ 

_ dounii ,miarefoti de prospeotiop d'une quinzaine de.joura, 'A Vaté prin- 
sipalemetit e,t A Santa@ effeotude en Mai 1965 avsp Monaleur P. QUA&- 
TXNe pddologue du Centre~ORSTOBI de H~um&%~ qui a &~Q'mon'introdua- 
teur, enmflbieu ndo-ht&rldais, et aveo Monsieur .Y,PO BDAECHOIV~ agros* 
tolo$ua;,.E'exoellent aecuefl reçu des représentants du Servioe de 
l~Agrioul$ure et de différents colonti ) en partioulier de Bloneieur 
DELACROIX à Port Havannah, a beaucoup facilit6 mon travail qui n6an 
moina, 6tant donnde la faible durée de mon &jour,, ne pouvait con- 
aâeter'qu%n une reconnaisaanee rapide doun domaine! pour moi enti& 
rement nouveau et dsailleu$s encore fort mal oonnuo 

(2) Q Santa a 3 135O,,km2~ Malliczolo t 2024 km2, .Erromango : 970 km2. 
Difou (1 200 km2].de,l"Arohipel dee Loyaut& et TaNti (1 000 km21 
ont de& superficiea oomparablea, 



Vat& comme-l"eneemble de8 Nouvelles-Bdbrides, est 
de formation rkente. 
PliocBne moyen 

tee Premiere8 terres-~mergéets, peut-(ltre au 
, ont ét& afirecMe8 par'plus$eura 06rlee de mouvement0 

vertifmax. C*e@t vraiaemblablemeat vera 3La fin du Pleistoche que 
13le acquiert 8a configuration actuelle. A lr,'euftk d'un exhausae- 
ment important+188 rivibres ont entaill4j profond6meAt les parties 

‘. hautes, sana y oonstituer de v&itablee v+l16eso le rel#.ef croaeer- 
’ vant UD Bspeat tabula+e. (1) *. 

. 
Ce8 mouireolents ont 6t6 acc6mpagn68 de &feetat%onr 

volca&quea,limitéer, de bonna heure cependant BE la pakt’ie ZVord de 
‘1’Ue. Xl eemble gue le@, Qrugtîons aient cees& depuis longtwpk de-. 
j&, le8 habitants,du pay&'ne gonaervant. Se .souven%r d'aucun grand 
,cataalyame (l), . .. 

i Climat \ 

Le ollmat do Vat6 noBat connu que par dee relevSe 
effectude A la station m&tGoro&&que de Port-Vila. 

'. Au cour8 dea 15 derni8rea anndes, lee prt%ipltatioz& 
annuellee 9nt Bt6 en moyept de 2 ,130 mm, pour enpt;ron 200 jour8 de 

~ pluiea, la p&iode'lp.mqlne humide se 8ltuant &n Aobf, Septembre, 
Octobre (of o graphique.) e fl 8st exceptionnel que ‘le6 prdoipitatione 
,meneuellee demeure@ plusiika moi8 cor&cutife au deasoua de 50 mm, 

gO$ de D4cembre A Avr%l, s'abaisse A 8 d 
ournal9er moyen*' volein de 
de Mai A Wovembre. 

Le drgrQ hygrom&irique 

La.tanp6rakrs moyenne akxaelle est voisine de 25O 
la temp&atgre la plu@, b.Feae enregistr6e 8~ 2964 ayant étO de -160, 
'(en septembre) o la plus‘ haute, de 32O5 (en~F6vz!ier). ., 

_ 
Leamplitude moy&ie mekue& de VariatioA de l& 

‘tempSrature & oquke bla. journée atteint 80 6n Jatier et aO@ba;is- 
ae .A .W ‘eA’.Septembre, -’ . 

Cee donnbee 8ur le cl&& de Port-Vila peuvent I&e 
cons~dB?%sta comme vaLlblee .pcur l'enstible de l*Zle en ce-qui coa-, 
actio 4%. temp&ature, eA admettant un aboiee6mtiat ‘thermique moyerr......’ 
rvw@&%ltltuds d,e .lDordre de 0,60 .pour 100 m&trer* ou un peu aupb 
rieur (effet ddpresslf %Le Tatigmentation des préclp%tatlona A .meeu- 
re ‘que Pan ~“41Bq8~G3ti les’ p*nit$a. expoet5ee au vent).$ en admettant-i 
Qgalemetit use au 
%oAet% Ise~pltie ” 

entatlon de, JJ amplitude moyenne dbrne dana lee k 
I ‘chea (. geGt.Wr:.de Port-Havannah) b I;a mrni&re. doak 

:, Ais plulee. 8e trouveat. diktklbu6ee au coure da 1Ww.h ne doit pao 
-varier .Aon plus fcndani@ntaletieAt .dsuA seoteur .ài l’autre9 la eaieon 
’ e&ohe Btant cependeat-:vraleumbla~lemetit .plue garqu6a dans la %oAe 
‘sou8 l:e oest; malo Il ‘est ‘kanifeste que l”lnZ&uenoe de la tcpogra- 
phîe mur l!importaAce de@ oI&%tes de pluie8 eat,considérable. .’ r : 

(1) .- D@aprBe J.M? OBELIJANRE 



on e0* pe~A,aia;8i B aif3tingu0r un 8ecteur Nord-oOf+ 
dental relativement zeob oomprenant la zone littorale de Paonanguie 
B la polnjm du Diable, con extension en profondwr BtBnt'la plu8 . 
$ran$e dane la r8glon de Port.Havannah, un eeoteur méridiotial oorre8~ 
pondant B la region de Port Vila oh 19ntenalt6 des pluie8 augmente' 
ase&~rapldement quand on, a@6loigne de la o8ts, un secteur oriental 
oorreapondant B la.r+@on de Forari qui est plus a;rro86e que oelle 
de ,,Pckt Vila, enfin wi seuteur central-sommital, partlkulikwment hu- 
mid6.' Il est probable que. Port-Havanneh reqolt moins de 1000 mm 
dO.eau pel an et que 8ur lee flanca orientaux du Mao Donald les pre- 
eipltatione aont' bar l'ordre de 4 mktree, la pkiode eeohe y etant prr; 
tiquement Inexistante. 'C"98t du moins oe que 1'6tude des 8010 et + 
oelle de la v6g&atloa, comme 'on le verra plue loi& m&wnt B mappo- 
sert 

bit oUX%etbre6 de8 8016 Varient en fOnUtiOn de8'oon= 
aotuelles b 88na doute depuie longtempo établii- 

I;%&fluence dee-rochea-meree,est egalemezit manifeste, 

On-peut'ramener 088 8018 A quatrk types prlnadpaux. 

Dan8 &a rtork la.&~~ &ohe, SU~ les crrlcairea, doml- 
nent dee vertisole, qppjbt;etisit tig aous+rou e deo g1Gno8olf3, à ho& 
rîtiOn 8Upjhi6w de 8taotUr8 micro-cubique, a horizon8 p~Ofofidap 
@and 118. existent, b.&paotti. Ce eont 'de8 89143 noir6, IA8 argileux 
rlohes en mtitike organique dans leur partie meuble (6 A 1296 de ma- 
tike organique totale), A forte capaoit8 aw3hang8, bien aatur68 
en baaeë (Ca)!,.mei8 nO.renfeIZIWLt pae de carbonates, bien pourvu8 en 
Phoephore, & tkndxro variable@, parfoie faiblea, en K, 

Sur 188 plateaux coralliens de@ oeateure mbridio- 
naux et orientaux, le% ,eols. 88 rattaohent au g%upb dee. 8018 faible- 
ment ferrallitiques, leur principal oonst$tuant ar ileux Btant vrai- 
semblablement l'HallOy8it8 dont la grésenos cet 11 f 
mat OonBjamment humide. 

ë.A un p6do-oll- 
Ces 8018 de teinte brun&uge, rlohea en 

mati8reyq~ganique cwr 15 ou 20 om (5 A lS$ de. mattfere orenique to- 
tale) maSe .tibs compaote en profondeur, ont une oapabitd en ew et 
une aapacite'd%&ange de baaee (50 milli-equi+alents pour 100 gr 
en 8urfaoe% 25 cr& en pz!ofondeur) trea &evéee, Iteur pH varie de 6 
A 7, leur.taux de saturation allant de 85 A &OO$i Ils sont trbr, rl- 
cjhea 4n P mais pauvre@ en K; relativement sinon en valeur abeolue', 

Sur leq tufs, A3ha'eët de Forari et en pérlph6rle 
de ,l;a sone haute,' ontrouve des sole.faIblement ferrallitlquea les- 
aide., vzgdimmB~ablemen~,~us~î A Halloyeite. ftenr teneur en matlAre 
or&niqne est ,QleviSe .ezi .sùrface (8 A 11s de matiere organique totaleL 
mai8 1*6paiseeUr dti lehorIzon -humifere n"exoBde pae génkalement 
10 om; Iteur, oapaoit6 en.eau est 6levtje; leur oapaoité dc60hange 
de ba8e8; de' 25 A 30 mi%li-équivalents pour 100 (p‘ dan8 l'horizon 

GReneeignemento dona par P; QUANTIN d&t:lee obeervatione sur 
1-a 901'8 ds'vate,, de6tiaée8 B atre :ineréréea dkie uni 6tude p6dologS 
que dven8emble 8ur 160 Nouvellea-Hebrldes, sont endore in&ites, 



ï"horizon hmifAreo eOabaisae A 8 - 15 mUliéqtiva9ents en profon- 
deur. Pour un pH de l%ram,dg 5, le taux de s&xwation tarie de 
25 A 50$ en surfaoe (Ca 
ag ++). 

++JO de 15 A.30$ en profondeur (Ca ++ et 
Le8 teneur8 en K behangeable 8ont plu8 forte8 en valeur 

~elqtism que pelle de8 803,e brun-rouge mai8 p1U8 faible8 8Il valeur 
ab.eo‘lue‘ &ee teneUre en P assimilable aont faible8 en 8urfaoep lez 
tpr'MB~.$.g~,.P d8 r688rVe .8ont moyenne8 en 8urfaoe9 faible8 en prOfO- 
d~WL--4%8 80%~~ trba pauvre8 chlmikugment par rapport aux ,801s brun 
rougé 8ur CO Ca, 
~r+lnà oompao 1 

ont néanmoins 8ur 088 derniers l'avantage doNFe 
8 en prafo-ndeur et d8 présenter Un meilleur drainage 

%3*wrm, ae qui facrilite la p8nGtratlon de8 s$et&nes raolnairea et 
go-ait donner à pea8er que la végétation qui le8 occupe offre Une 
msrllleure r6ajf3tame aux vent8 ogalonaux, 

Le8 zOl8 .de.la partie &a plu8 @aUte de Plie p6Uvent 
&tre rattaohéé au groupè dee 8018 Ando, A 6omplexe argileUx.~form~ 
Un$quetment de gels, loi essé~tieliement alumîneu% OU ailloeruk (~3018 
ralativenant anoienz). Ils sont trée meubles, A tr&s faibf;e densi- 
té apparmte at’riohee en matike organique (12 8, 16s dans l'hori- 
zan .jdqxW.eur) . Leur oapaclt& en eau eat tr&e élavée~, .leur oapaai- 
t6 d'dtrhange de baae8 aeaez 6lev& dane l'horizon humifère, (20 - 30 
mSlJA6qulvalente 

! tiillfé,qui*alent8 . 
est faible ou tr& faible en profondeur (2 - 5 

etirfaoe, 
Leur taux de saturation, de l'ord.re de 35s en 

s'abaisse A 25s en profondeur (moina dl8 l~milli6quivalen-t; 
pour 100 gr, de baaeo 4eha$gsables totale81 Ca ++ et Mg +-k dtant. re- 
préeent68 de mani?we &&ivaleiite. 13.8 8Ont p1U8 riohe8, relatiV& 
m3ntB que le8 aut 8 
mblli6qui.valent) l , Tf 

~~018 de laPle en K Bahangeable (jusqu@A CIo5 

r68ervez en cet 
n8 aont pauvres en P aàsimilable ?t l~ura 

6léaent eont f+blea. 

Deux autre8 type8 de ,801a seobservent encore A Val& 
d,"lnportanae bien moindre toutefoie pour leétude de -la V&g&ation 
netuml&e, lee 8018 peu ~VO~U~S d'arrière-plage, &ar récif8 ou eur 
.eable8, dont 1°exteneion 6y.t fa$ble, et les 8018 sur alluvione dont 
la Pruperf%cie cet rq&xtiv,erGmt grand6 dan8 le seoteur de Port Vila. 
Cea dernier8,,bien'.eatures 'aosez I?iohe8 en K (1 @l~iéquivalent pour 
100 && riche8 en P ase&milable mai8 m6dioarsment pourvu8 en P de 
rL8erveig eont py~aqu~@entP&?ement occUpb6 par de8 plantaticmh 

(9) - A iaible dl 8 t ano8 du Mont i4laa Donald, P, &JANTIN .a ob8erV6 
d$~k affleyremente de oalbaire eoral&$en, au voiei~ge desquels, 81OU8 
foriBto le 801, tout en offrant un tiyppeot physique analogue9 cjtaPt 
nettement plys araturé en PUrface .que -les 8018 sur tuf8 88 trouvant 
dage le BI&B~ eecteaar :'.le- S$i@ ‘ds’,&a Végétation ramenant de la pro- 
fond8Ur deg 616mente utile8 SU$‘ k~acouumlent ensuite dan8 la litj.bss 
8erait loi important. 



Dan8 kesr Qonditions na$urellee %a 'preeque totaUtitS 
de Il%& zeralt oasup8e ,g)ar dee groupements llgn&ax 8emp@rvlrente9 
3.~3 prairie8 ou 81vanee aeoondairee préeentant toutefoie dan8 la' 
B’oncb eo&ie-le-vent un@ oertaine exten8hOn et une apparente 8tabilitim 
&abamldlt~ favoricse en.Outre le développement de8 épiphytea qg ~II$ 
voisinage 'de8 points haut6 aont exoeptionnellemt abandirntrs, 
&étath~ CNpelldant ZWlqUe, de pUi8sChZIU8 et, @Ir 180 0018 brWoU&i- 
e;l;,$ert%laita du pl.stea~, ooralllen, 18 m&ne où la Sor$t parsft avol 
fittoizit zen 6tat sl%mrnrobque, on ezt surpris'de n*obeerver que peu de 
:$rh-gros arbrevs, U88 dhXlî8X=8 étQnt pr88qU8 tOUjOU4S de8 %%$uierfS 
bqq~smra dont le5 C%lmWrPllone sont parfoirs d*allleura vraiment extzw 
s:rdrS~ti~~e B il es@mbâekki$.que 1Ymportanoe dem dieponibilit6e en 
@i&'~~~o~&~e en touer bl&ieatm titilez danra lez-ho&zonr wap6riaurs et 
a(& O&!k$$cPkt~ dos hOSi5OM WAa-~WW.h3 favoPl88nt le8 ez8eXMJe8 pSu 
loAgé*%vee, A W@%,8WQ.W!4 rapide, A erxsa9iggahgnt'euperf~oieZ, offrant 
‘pw? x& ,@eli de Ekd8h?UW au vent p surtout 13~11 ebst rPooampagntS de 
2?wte8 prbai.pi tationa. d8a8k le morcellement at3 lq foret ot l"exten 
s:lrx-ooeabd6rar~%e defa fourr6w pourraient .&tre du8 h la fx+quenas dee 
o;{cCLontwv bPhomme asy ayant actuellement qucune .faibles par-k, étant 
dom~é,la faib3. dWI8%%6 de la population et 8a r'ép*tition, étant 
aa.~e la fertilAt6 d@e terre63 qui rend.poesible une oertains aonoen- 
tz?a+ktoa Bge oullturea~, &aant donné enfin Ao humlditd gchkal@ment trop 
fort6 ps? que leE faux,pu*asaent eld propager.: Su2 le8 sols leersl.vée 
'fsmée. A $artir de‘ tufe,.molne riche8 mal8 pluz meuplea que lee zolz 
bme@ougepl Pa f3At *et plu8 aontinue msia dv8IJre af38ezW38e0 

fee kw0pàeee paraissent a8882 etrlotem9nt loaaiisdee 
A.Pifune ou PaUtFe d88 +Me13 kalogiquement bien definie par leur 
&Umat, ,&,$6 +.l*altHude et A 1°orlentatlon de8 versants0 et par 
-Ittw eupport p6WograpUque, Les dlatanoes 4tant uourte8, leimpre8- 
sion @evaUt doune aëoer grande rîicheese florietique, .blen que aon- 
8.kdkha .w$pardment, 19s diff i&?enta groupement8 pEUXîi88ent pr6eente~ 
deis oom~~sitlona re&.atiVemeat simples, c 

- 
Le8 Mora&e - Ux4zbaaoée8, k.baese, .et h moyenne 

akt%tudes'180 Myrta&e@,dans la zone haute, et lar,BIalvales jouent 
W pal@ de4 vue phyeifjz4omAqua le rQle .le plu0 impoz9xk~t~~mai~d$a 
point de vue ayahhua~ique ; le6 Orehldéee, pr,88qU@ toutes épiphyt88 
et cwrtout lee PtM.d,ophytes ( constituent aertainfmeat le8 groupes 



- . 

àoq pLr;as ricxleir, xloer Ltj " lneusee a0iA-t sur%out abondantee dam le0 
aeoteura les3 moine, arI?o~ !Y 8 ou 8ur les sole les mo;Sne profonde. A la 
diffkence de ue que 1’00 obeerve en I?ouvelle Crl6donle, lee Cyp&a- 
oBee sont peu vari6ee et peu abondante6 et la aeu%e Qmnoeper~~o oon- 
nue set un Cyoael ” aans.doute lee eondltio@s p4dologiqusa ne eont- 
ellos gu&ree ioi favorablee 8. ~188 deux groupe8 qui eont mleux~repr6* 
aénth A Salato et .A &romango, au Nord et &iu Sud.de l%rohipel, 

J%zudierai euais3eslvement les groupemente littora&6x, 
180 groupementa de la eona cous-le-vent 
ooralliene, on rone hum%deb A basse ou B 

lee groupements ay t-lgteati 
m~yanno ~altitude, enfin le&. 

grimpementra eur tufe dem taecrteure Lea..plue 4lep6o do 13le. Bien 
que a98 .groupemexits neaient Bt4 reconnue que lowlemet, * pence 
avgir pu .en noter 106 oompoaente ,eseeatLele ,t Ile ;eiP.ont .en effet don- 
n6 lUlmpreeelon $0 long dee $tia&alrea euitis de prkenter tic g&tn- 
do hgzriog&M t6. 53 068 oepond@t poeeible quo lea‘grqupements due 
aeotoure orieptault et Word4rlenteux que Jo n’ai pw3 vieftth prgeen- 
ten$ &a traita partiouliors $mtifiant la dfatinotion d’autre8 ào- 
nea de mS&tatioa que. oollee que, Jo vala eeaayor maiotenant de oarao- 
%&k’aor du pol.at do vuo bo+mlqu+ . 

A- Ve~~tation 1itQrale -. . . 
lYaprA6 La o.arte au 1/50 OOOc3* QueLquo dioaines . 

d*hoofaroe de Mangrovo existerkient A l*Eet de ;P~oMI&u~s, Je nea5 
gas visit6 ce 8eatoua On. d&s’t trouver l& vreieembïa~lemont, comme 
en IVouve310 Oal8dorri.ta ou A Sent&, dans ‘de@ stationo enelogues, doe 

SA OQ jee$ pu obeerver la v&$frtion en bordure do 
la’morl j”a3. riotal la pr4eonoe d00sp80ee pewnmophilee ou rgpiooles, 
oommunee pour la plupart A toue lea rlvagoe do.aette r&lon du Pacr+ 
fiqw : .: 

Sur lea rochers coralllene~ le oouvort est baso par- 

Sur 108 eole jeunes, peu profonde,‘.eouvent mal’ @rai- 
n6a, do teintk gMraJ.ement sombre, qud moouvroat 3e.o baseep terrae- 

: 
..,A. 0 



ses littorales ou les tientos dominant la mer. le erowement olima& 

. Le8 hienes sont 
asses nombreuse 
les Bpfphytes $0 

On obseke &galement au voisinage de.la mer des four- 
rea dont’ les elémenta dominants sont des l!dalvalerP~ 
ohQ9 assoalees A Maoeransa tanarius, Carloa p&~fk%ri) 

I 

Pana +s .Preoteure les plus humides #‘ divers Iaomeea. 
uoqetlh;rent en lfsi&rs’deepais rIdeauxa - 

. . 
B- %k&ation de li boni, sous 1 0 vent 

Les seateurs dtiera nord-oooidentaux sont vraisem- 
bIabler&t les moine arroses de 1’118, A l’Est l t au Sud de Port- 
,Havannsh la %one sboho” seetend tiependant on profondtour, jusque8 
300 mhzes dealtitude et mti$’ au delA, et on y trouve C?e ‘sols. do- 
types àsses variles, 

La viQ&ation dans oette eono est oeraat6rie60 p’ 
le,e@iension remarquable des formations herbao4os et. .dee fourre8 tf> . . . 
et par l%@ortantie que prenrient dan8 les groupement8 differentes OI- 
psoee oxotlquesabondammont represent8ee dans les arohlpels voisins : 
Le liing de la route do Port Vila B Port-Havannah, 
et eaoia s irorbis spparaibsent dbs que l’on alto a 
denb & L, q 

PPEOi%S%i- 
uoa abondant A basse altitude, oonetitue 

oomme en Wouvelle Cd6Bga l , 
d 

es fourr,es sur des sols de faible pro- 
fondeur8 A; spirorbie pl&ie,diss&nln~ et croisrrant jusqu’en lisiere 
de la’ for$t hygrophile suk tuf8 présente de beauooup plue. fortes dîk’ 
mene&oneo les ‘tronÇs do ‘oortains sujets, Il est vrei bas-branohus@ 
ayant plus’ de 80 om de .dfamWz% 

a+gi~esr nolra, 
vœ A toutes les ~ltltudesd 

est oommun dans les prairlee eur 
ttoraux. Psidium ~ouava s@obser- 

(L) - Le nUné phe nomane e*obsérve A IKaBoolo et A Santa oh prairies 
et savanes sent stri;&snent’ .Xfniit8es A la sono sous le vent, A Er- 
romsago on trouve on œl#tudk des formations 80 ,rspproahant de, la 
lsndo ou’ du maquis xiBowm1’6donien dont le looslisation est due aux 
oondWions p6dSlogl. ue8 (grroupem nts oligofZopho8).nOn aux oonditionr 
~aimatiquori. (d”ep& P. QUAWIn(f. _ 

00* 70 0 



Le8 prairies sont constitudes prixioipaldment, au 

‘- 
Itors’54 sw .Zeè pente0 reliant 2 .nSveaux oaloairee 

~*&Osion a déoouver,‘%es tu& sous-jaoente, le8 sols paraiseent 88 $ 
pr9tbr A 1°lnstallatlcin deune savane hsrbeuse A Mhanthus floridu+ 
&& 

0 1, +WhWation .eur Xes. plateaux ooraU.lens ox~osOs aux vents humides 

&tfe son8 recouvre la plus grande partie de la 
moiti.8 Sud d.e lQflea &ss crbnditions crlimatiquos et pedoiogiques ::’ ” 
semblent devoir say pr@ter s 1Wtablissement doune vegbtation œseen 
tfsllsment lignh43e,trh3 oontilnue et puirpsante, 

Soit du.fait de degradations dont.lD’homme serait 
rasponmblo 8 colt du fait dea d@m.zations dues su passage des Cry- 
6103108, ou pour toute autre raIOonB le oouverturq aotuelle est cepen- 
;;o;LrGi h&&ogene et ne temoigne nulle part deune vigueur exoep- 

Vue d’avion la “for8tF ee montre oomposee de petits 
~yroupes d;arbrss muvtiat nappe8 de lianes dlss6min4s dans un fourre 
dense qui semble Les ,dnvestir etroitement; Des bouquets de Palmiers 
cm JAhorne masse dQi&!h Banyan constituent des points de repère dans 
08 mo~utonnem8nt oonfus. Au 0~1, 3;à oh se trouvsnic de grande arbre86 
ba penetratkon est gaoilee la strate arbustlve étant g&&aLement 
peu denas--et les tronosi ) remarquables par la lar eur de leurs empat- 
temente, étant bien~dégagh Le fourré, dont l6 f lement dominant es* 
= Eiblsaue qui se propage par des stolone ligneux pouvant atteindre 
plusieurs dleain8s de metrss de long, présente lui-m9ms B hauteur 
dbhosrmo une struoturo assez lachœ mals confuse, ,les figes nua ant 
pas d O~orlentation prîvll6gl~s, Les lianes 

a 
3: ar plaoee sont tr s a- 

bondantes, surtout sur le p6ripherie des Il ta forsstlers. Les épi- 
phytea$ rares aux niveaux infiirleura (As lenlum n dus) sont abon- 

f--- IkiTtres dants dans la strate aupérleure au mo ns vers 2 dOaltltu- 
ds, 08 scint surtout des Fougeree seml-h6llophilss (Drmii., -Davah 
&&) et des. tishena. Des seml~~plphytes (Eplprenk,&)’ sont commun& 

i, 



m8ZJt aesoalh aux grands orbrest La Strate herbaoée est tree clair- 
ssm4@ (quelques PterQ1 quelques Gramln6es)., 

Fait essss suris& mals apparemment San grande 
signlfioations la majoritb de8 QSpeCeS oonstifuant 18 fonds d8 la 

feuj;llss c.ordlformes t oela est vrai des arbres 
o 

Ié !i%%-f~O~08,). 
a), des arbusterq (Ribisaus) et marne 8, 

lia fiors redle .enoore beawoup dQU?onnu. Elle 
pama%t néaamoine e,ime5 pauvre, ~ 

pg8ao la p%u8 
hospit$, Il 
dans les seoteura que 3% vîslt6s, oe couvert S*etabliSaant entre 
20 st 30 mbtrss ds hauteur. Aêrsooié A ce8 arbres mals gJnéralement 
de plus 'petite talU on trouve CaetanoaPermum australœr DraoQntome- 

(a)-iBp~o, la strate ligneuse% 
&a& st surtout des RubiaaBoe (plusiieurs esp&os de i 

;,: 
Des &ienes.~ee 'lüs re$endu.es .sont des D&um$neuSeS 

$Ylodon)t des Aa&idaoéee .@.eepe6ee dv Cay$H$& 
(Gouania), un CalamuSI les Convoltilaedes an da- 

vantage looalls6~ lee, r’@one-%assea, au qoisiaage des centres 
da peuplement, . ,’ ,.< 

58 &rs.des fourrbs aomprend,. OP .d8hors de Xlble- 
s~ ti;liaoeus qui peut aogetJtu*r sur des euPfaoee importantëZ&3 
groupements preeque monosp6oiflquse~ 
dBs Qrtlloao6sa (SE~ orte& 

dea~Euphorbia@c'es (Macaran a), 

dl@@ ruiSseau3eQ o~"d~~~S%@%%#e~~%S~~ 
bis Zingib6raoésS (Grzil.la$nla), Alocaela lndica.. 3. 

.,. 

xl- Veg&at$on'do la sone'hante 'et'trAe hus&ds (sur~t~fsj"', 

Le paraSaie deS groupement8 ~UT p~ateaUxooral~lens 
aux &roupementa Sur tufer de la sone haute se realise,aesee brUSque- 
nmnt le8 oondftione p6dologiquea eti limite des deux; etages jouant 
un.&~ prlmordi;al.,.danS'la diversificatlon de la ‘oouverture v6g& 
tale, Dans les se~teUrs.que~'j*al vlslt&, uette I&mite s*établlt 
entre 300 et 400 &kresg Il est poSslbXe qu@A l@Est oh les. affleu- 
'remonta d8 tufs.k@6tetident davantage vers la oet et où 16s VersaAt6 
Sont plus,dlreatem8nt.expo's8s aux vents humidee, isl.18 88 altue'net- 
temeht plus .bas. A i*intérieur m&me de la eone, la oomposition de. 
la veg6tatlon varie-qUeAd .on 80 rapproohe -du Mont Mao Donald au. voî- 
alnege duquel r&ne .un* humlcUt6 partdauli~r*m*nt forte, mals'l*en- 
semble donne.une-lmpF@ssion de grand6 homog&Sit6, 

sa for& est tr&s oontinus, a688s b&ke,(une ving- 
taine de m8tree) tout en oomprenant des arbre@ aux'tronoe Bnormee . 
8t aUx hOUppler8 treS RmP188r La strate moyenne oompo 
aux troncS d8 falbles'd+netres mals aeses ~laAoh 41 

6s d 'arbr8s 
wr iMe a la 

La, “m. 



oonetatution du oouvert dominant. &a strate Ligmuss mi3rfeure 
est bien indkvidualisoe, Les empattements sont r6dults mals les ar- 
brea A recinee-&haeaes (N 
getrasidsros) 

I 

litica) ou A troncrs divis88 A la base 
sont. i'réyuen s. -9-T as dimensions moyennes des feuilles 

ou dea folioles) sont infkWare8 tr oelles desfor8ts des.plateaux 
calvaires. Il noy a pas..dgespooes cordifolio8s. Le6 Epiphytes sont 
trAs variés et trAs abondants dans les stratos infdrieurea, d’autant 
plus abondants quaon s”BliBve davantage, sans qae la vG&tation pren- 
ne jamale vraiment le facieh dOuri formation n6phbliphile. Les lia- 
nes sont peu notibreuses, mals les semi-gyiphytes et les otrangleurs 
soqkt fréquents. La strate,herbactk, bien d6veloppée, comprend sur- 
tout:dse Cryptogamas vawul&Lres. . . 

1 . Sur.18 Versant oooldon&al, ~uolquoa olaîriAroo oor- 
reepondtit aux omplaoomonto’ d’anci8n8 villages, ou A des oulturoo do- 
puisalon@emps .abandonn6oo sont ooc,upooo par deé.ppairies ou doo 
foùzd~, on bordure déoquole on trouve des &r&upomen ts ‘ligneux A 
otructure’ de lmlller,..do oompoeition assoa.pwtimaliire, qui neont 
&xkobeorv4o que dano os. seotour*Ue l"$l.or 

I;a fiare eot beauooup:plus rloho .QUO Oellos des 
groupqnonta QUO j Oai, déorito plus haut. 

_I 
‘< i -. 

-. 

Le genre Motrosideros enest 1Womont le plus oa- 
mwdidristique, BYBO au mobo .dsux espooes do grande arbres, ‘communea 
otassoo ogalemont rdpartieo da.ns toute la sone*’ de 350 8. 650 motree 
dgaltk.tude,. et uno erpAoo de plus petite taillo# A fleurs jaunes* 
propre aux halliers u oe@tour, occidental, ver8 450 mktrss d’altitu- 
de, . . 

mQtros, Il ‘E;en 
sp. est tros abon.&& entre 400 et 500 
des futaietb:aimez roguliQro8, alo&s quo 

les gpmd8lNetroeltl8roa aux tronos énormes et tourmeath se présen- 
tent oomme des"indiv$dtis isolhs plut8t que 001~10 partiolpant A une 
association, 

Moi~.frUquaote mais semble-t-il risses r6gulibriw 
ment distribués sont 
les un peu bull8eo), 

ndia sp,, ElaeooarPus~op, (A petites PeufL 

-Tri+ 
Serianth s’sp., et Fioua ep, (PigEulor bargin) s40b- 

servent surtout en or ure des rav= 088 deux oep&oes9 .lrl der- 
niAre surtout, titts&gnent do trhs .fortes dimensions, 

Barrln&otia edulie est une des rares espéces de la 
for8t des plateaux QUO’ l’on pmaerver dans le groupement A Me- 

‘-Leurs A Calo@,yllum) Q 
Il ne se trouve oependant QUO dans lss seoteuré pGxph& 



La s$rrnte moyenne comprend dea petits arbre5 CU 
dea wbustee qui au maj&wm de lwr dheloppemant goufondent lewq 
froada,iaona avec oelle& des 885811085 dominantes. Le ‘oonstituant 

Blasée (Bubb%a ‘Ils ti Pandtinizsi des bougbreg &?bokci@it88’ de pet&- 
te taia1~ m bordure de@ r8vins il 6’enrichi.t de bequoaup U’esp8- 
ch, Rubiam5em (Doliaholob um), 
Le plus baq, t-v aOde ootl nu par .plaoes, 
tué par un C rtandra, 

+- 
A la diffhmce de oe que l* on. observe dakb-- 

lee g33upeme.n 5 B Antiari8 o lis R~biaoéee ne joue& para ioi de r6&a, 
:LEportant 0 

ILa styatr.herbaoée, de demit tr& variable nmia 

. 

-. La flore Ypipbytique eat tr85 rlohe. 'Elle'.oom~end 
". %5&85 des Cry&ogamre ‘mroulaires et deta Bryopb&ee, lek &ohidhs 

&t,aat grutout nombreuses ‘en lisihe dea ~t~l~fri’bre~’ du. eep&kar ocoi- 
dsd3CL et v8r8 les somme*8. :... 

Noton& xmrtout au dessue 
dss Hymeriophyllao6ee et <deta .Bmophytee. ( 

de. 500. IpBtr~p~, l’sbondallcr* 

maintien pehdant toute 18ann6‘ d’une 
qui temq$s8 au: 

f d~f+oep;ri6rique,; 
maie .l& eep&oee lee plua r6panduee sont sagm doute~&mL@nium'ooerp- 
nA.oum ct Selligue feeoi$e+ : . 

Parmi .leo Diootylt5done~ Bpiphyto~~remarquables, $e 
msntionnerai un Fagrar~~BtrirngLeur que j’ai toujoye trouve ass6- 
cih B un mzpport alors que , & l%nhwe, je n’a3 -j-aie observ6 do 
Metrosideroe dpiphyte, bien que, en toute’ vraiaemblenoeI l%n doeu- 
Tk33ux au moine &it x2otenti8llement 3An Btramleur. Je mentionne- 
r&‘~‘&g@ement une-‘Rü&h myrm6oaphile~ HdniGhrtui isp4 Y’. ‘,. 

Lee su+6p~phy~es’lee 
Epfpzxmnwn pinnati~ (Qu deesoue de 500 i tree), % 

lus r&mndus mont Houa, 

bu3iout ver@ 500 m&tres)j leratoPhsllum eparr 
Fresoinetia ep, 

- Les ialliera d! eeoteur oooid&k oomp~emm~t, 





. 

' La flore de8 ~ouvell88 Wmidea cet acgtuellement 
la mO&t Connue dee florO8 du-Paoifique 8 @I8&qUe .$OO eep&ces de 
phanérogames y ont 4té judqu!B pr6oentefgnal~ee~ maiY, compte tehu 
de la si.$u&tioa.g6ogmph$que de l’archipel et Q@ .Sa’?m%té d88 aon- 
ditions 6oologiquee qui ety trouvent r6alie&w [crax$enrJion en al.tit& 
dee'variatîons d'altitude), on petit xwieonsbzrbX.ement w&sttra que .ea 
flori 88t aU$ai riohe 4U8 08118 de8 ilee !!idj% eveo lagr:%.@:L.Za elle 
,preeente somme noua 'le verroae plus loin de rtmmr~usbîen cr,ffinit&. 
C"eet dire qu'elle tio&prendrait pr8e de.2 000 @~pcwea, En oUWe,'Xea 
r6ooltes a ant,,dtB InoomplMiement ou trop rapidement 4tudiOaa, beau- 
ooup deeap'CfkB"noont Bt~,d6termin6ee,qu~au‘niveau du genre8 i d”aujzee 
ont BtB peut4tre un peu Mtivement pr6aentéee comme end&niquea, Il 
pâralttra hat36raeu danficoeg 00ndfti0ns~dg8s~ayer de‘ eituer 1a flore 
ndo-hdbridaiae par rapport& oelles des territoire8 voielna, La oho- 
88 a Oep8ndant d4jà été tentde dans 18 oadre d'&udee portant 8ur 
l"eneemble du Paolfique par VAE BALGOOY pour les phan&ogamea.et par 
BROWNLIE pour 188 Boug&es, Je me oontenterai Idi, me r6férantaux 
travaux de A. GUILLAUMIEet de J.W. PARHf&t, ainsi qu% oeux dea,au- 
$eurs oit68 plu8 hautb de domer ug $%p&ju oompar~tif,eur le~i affini- 
t& de la flore dea Eouvellee Hgbrkdes aveo celle8 des 'ries le! plus 
proches de 1%rehipe1,‘~ Gal;dmonrj, Fidjis., Eouvelle CaSdotile. '. '. 

Les ITouvelleaLHdbridek pro.longent vers le Sud 1Oaro 
. 

dee Qalomon8, Santa et San: Cristobal n'btant'e6paréa & par 500 ki- 
&om&tres d'une me'r.sem68 de, petites 2188 dont.188. plus rapproohé&e, 
VanikoSo et les l?orréa, sont dietantea d8 molna'de 150'kilomètree, 
En direation de la Nouvelle~Cal~donle, les~premi8ree terres émerg6eo 
aont également aseee gro.ohee t les Iles Loyautoe aont h moins de 300 
ki:~om&tree de Errotiango-8 @t3ie ver8 lej$8t; 
kiPom8tr86 pour atteindre'les Fidji% 

' Il fait faire I 000 
Il semblerait donc que Tss af- 

finités de la -flore néo~h~bridaiee'doivent etre .étroites avec 1a flo- 
re aalomoaxlgne, aaee& marqU4ea aveo la ,Zlore néo-ualédonlenne, beaUœ 
&oiap plus l.&hes avea la.flore fidjienne. si l'on *tient crompte ce- 
pendant dg la aitùatlon en latitude de l'arobipelo .situation dontdé- 
pendent pour une la&43 'part 38s conditiona écolo&yuea moyennea qui 
asy trouvent XIBallaées, lt'ordre probable .de CWI sffinlt6e .apparait 
tissea différent t le.6 Fidji@ et 1863 Nouvelleo H6br'ides oompri&w%.en- 
tre leij U&ne8 pkrallbl88; ayant en OUtr8 d8a O+igine@ VO1CaniqU88 ai- 
mikairee, lee Fidji8 6tant toutefois plus ancienne&, 88 prataient & 
lB4tablloaement d*ee#&aea pr&entant dee exigenoee' très voieines, 
Une temperature, moyenns: pliXe ,faible, Un rdgime aaieonnler plu@ OO&~ 
$rafdé~Ont pu &er 10 mi$ra.t$On vers 18 8Ud du 08rtain8 des 616m8ntS 
lers @de ty@iquement malaks de la fl.ore dee Salomone~ B Pinverse 
la. BoUvelh Calc5donie ~otamîee B un alimat plu8. frai& aux ealeona 
plu :tranoh&9, se prltait mal danwson enlérembl6 B ltlnstallation d*;- 
un8 flore franohement tropicmle. ._ 

&n fabliau drivât, iW&m. VAR BALGOOY, d,onnera une 
id40 des affinit88 dee florea ae oee qua*?8 arohipolo : 



Gonroo aoamopoUte8 I 
Genre8 repré8ePté8 l 8- 
8ontiell8nent d-8 lo+ 
rétieam teripéréw de . 
l"h8mi8phk Nord, 
Garea de8 &iw8 tre- 
picale d~~l@Anaiea 
Nondro 

Eaoembfe do8 &œ8 
-lai8 

Ganr88 l 88~Dtiellament N- 
pr68OBBtd8 l D AdrfqU8 trW 
pi8818 ou 8ub)ropieale 

Nouvollo~ 
Biibrid.8 

137 
2 

Jv 

33 
24 

82 

12 
2 

39 

2 

1 

69 

322 

44 

56 
19 

11g 

6 

3 
23 

3 

2 

Fidjio 

u7 

12 

3 

231 

3 

1% 

26 
14 

-19 

59 

56’ 

x3 

54 

302 

6 

%fJ 

a.,9 
6,.5 

3e3: 

.: f8, 

'3n2 

085 
lO,3 

NoCo 

8c2' 

3.81 

%2 

’ 



. . 

. . 

. 

. 
. 

. 

. 

. 
. 

Oom 
Qéartie de ta 

te 000 tenu .he. Qenree- end~queal, lee eomimes de& 
pouroen. gee in valeur absolue pr. Mppar’t ,&.x val&qr@ cib* 

tenu~pour leo. louvellwa H6brid.e eoat; ‘an ar~osïdissent~.B i!++#; 
cU&~ pour lae SBlonoiae, 12 pour’lée;Fidjis, 34’.pour la louvelle4alQ~ 

l Y .’ ._ . : 

Pour 1~8 JV&l+ee-H6rSd.e et La: Ilauville-MLbdoljie t 

. . . ,. 100 (~=q+#%) œ 62,3 ” i 
. 

Il mea e-b16 ‘ui Wexamen oomperatif de8 nombre@ d’ee- 
pèoee ‘de phuo6rogamei e&gaal 3 88 pour .oh&ie famAlle: hportante dux ‘:.: 
Aow&lewH6brides et:i%ims 16s te&‘tofree’voieine gerrnettrait~ds 
Pornrul~r ~uelquea rem*&aee ocrP3pl6meot$re0 lnté~~$&k~tee &,propoa 
di 08 probl&m ‘dee affQUt$+ . . . _’ 

_’ 

Lee i3&i0~p&Mi eont’beauaoup nilmax ~*gr6eWx5*0 en 
Iqopvelle4al~donie QUO @me &tie dey& matme arohi O~I.~, &ee P oo 

?!Y 
&ant 08 sndant aeeelt’ ndnbreux aux Md ie. 

do&a@ao 88 ~eeulement aient et6 juequ* pr#eent sign61498 aux i i 
1 1 q, eBt eurpreman que 

IVtitivéile&~H6b~ldee t gWwa$reo ‘eap8oes y eeront cane doute d4oouverlpe. 
i . 1 Sa flore &o-oal~donienne est ziohe’ cbn Caeuqrinaob& ’ ’ 

Magaaliaoeee., mnimîaOis~8* Pqotéseéee,~ Santal)ao4ee, DUïihiaoéee, 
RduWee rutoSdèe.0, Oé&&rao6ea, 
ploouoéee , T 

taoéee ‘ie. toegMmoid&e E?m- 
E~orida&e; qui’ ne. Bon repdsent 3 ew aux Nou?e, lii304&- 

b$+Iwa oonme aux Fidjio que par un tr88 petit. ngmbre dB etii~boe~. On ’ , 
. ‘0 0 . . / OOS 



. 

notera que la plupart de 088 groupeà sont tr8e largementzwpr&3ent8e 
en Australie, 

Les iXmonlaoée~, les HomallaoBei, lee Pittospora&ee, 
lee Araliao&ss, les Sapotaoéeti, les A~ooyriw%kw, aoW également beau- 
ooPp plu6 nombreueee.en IVouvelle CaMdo&ie. Enfla le6 O$p&aoBee 
ndo-qal6doniennee oomprennent, B o8té dseepkea banaleeb dee316mente 
tr8e ori’ginaux, ,inoonnue’aux louvellea-Hdbrldea oomme aux Fidjled , 

A Uinversi~ lee flore8 fid jïenne’e et n6o-h6brid&ees 
eont pl&s riohee en UPtioau6os , Thym~l8ao6ee et M4laetomao6es. Le0 
Annonaqéq3, lea GeenBriaoBee et Zee PipfkaoBee plus nombPeueee aux 
.Fidjie sont moina bien, rop~4eenttSee aux Nouvellce Hdbridea quoen IVou- 
oelle CaMdonie I il est probable’ que”le nombre dea- 88 
est trk inf&leur -au nombre de‘s fi@p&oss réellement fi 

@oes aignal6ee 

XVouveliae .HBbri&$s. 
pr pentes aux 

G& diversifioation extr8me. du geqre C 
(46 eepéoea) semble Otre toutefoia;particuli8re B la flore’ es +=9Bji.. 

Lea Myriafîoaahe et lee B4goniaoéea iaoonnuee en 
.Nou&~le Calddonie, eotit reprkwnt6ee aux.Nouvelles~%bridee oOmme 
aux Fidjie. 

. -. 

..;: *< 

Parmi., le8 fwN.l~ra qui sont &alexne&“birn représent&ee 
en louve&-Calédonie ei,.aux Fidji8 m~ia dont on gonnait enÇore peu 

.d’ eop$aoa aux’ Nouv&llaa-H&rideeb faute vralsemblrbl~nent .ds proepeo- 
tlons drieuees, mentl6nnoas &ee Sauraoéee, les Y6li.@o$es, lea Elae@- 
oargt&oéee, le6 VlolaoiSea, 
lsa Pandanac&s~,. . ’ 

lee Rubiaodea, les ~gair~~g~@e, 1es’Palnlcir~ 

La oomparaison dana le cadre de qgelyiee genres .impo+ 
tants par le nombrk de8 ëagbo9e qui les.repr&e@z#nt dans l”une’.ou. 

. l*autre‘tsrritoire fait +kalwtent ressortir l@étrtiiteaee de8 affini- 
tas entre les florea f$dj%ennee et néo-h6bridaltaee .i 3ee genres E&&L 
toatemao Medinilla, Aetronldi 
~mt ke flore6 n&o-hiibriKia= 

, Maesa,C&;r:: Vei?hiao oaracl : r 

Une comparaison plus p0uasé~ au niveau des genres et .J” 
stitout des.eap&ee te&p$r~ cependant cette impreerrion d’une, priorite 
absalue des affinité8 entre les flores neo-hébridaiee et fldjlenne o 
A.insi lea Araliac6es et lee Aoanthaoéee Tito-hébridaise’ aont plu8 
proohes des esp&ea né+oalkd@.enne, ,, ‘qv-e dee esp&oea. Pid jienne. . 

0. */.-A 
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En 08 
'affinit68 entre le8 

I 
qui oon~ern0 les Cryptogame8 vaeoulaireso le8 
flores- n4o-h4brldai-es et fid jiennee sont parti- ’ - _ îuli&%ment fortes : d~aprBs'BAOWNLIE, 6096 iies eegAoee signal4es aux 

:Fid jis 88 retrouveraient aux Nouvelles~HébFidee~ w!autre. hesueoup 
d0e8p80es prbaent4es. acyme endémiques a-, Nouvelle8-Habridea aont é- 
troitementapparsntées B des espéoes &wticuli'hree.aux Fidjis, 'BIWWN- 
LIE admet que le.fonds des flores de ,Fougkes tiQo-h&ridaise et" fid- 
jienne est issu d’un oourant de migration’rela.tivement r&wnt 
gin8 malaise , les deux arohipels ayant pu oonstltuer, ‘de mani Q 

d’dori- 
re die- 

tincte; des oentres de diversifioation seooad.a$re, I;a..f&ore ptérl-. 
dophytique rAo+&l8don$enue, plus riohe ‘et. euktout ‘plus: oomple’xe, se- 
lait issue en:.partie .d*nn fond8 autochtone enkore repr4eentk sujour- 
d@hui également ,en Nouvelle-Zblande, en pkrtie d'un aourant dkinigra- 
tion tr88 anoiyen’ , d’origitie vraisembl~blemerit nalaioep en ‘pkrtl~ du 
courant de mi&atiog.~qui serait & i'qri&Sne des Fougbres n&oLhébri- 
daleee et fidj,ienne.s; If 

En.qonc+usion,.a~'peut admettre,. oomme l'a 'fait .BALGO’oY~ 
que les Nouvelles-Hdbridee constituent avw les .tles Fidjia;, 'd-@..le 
cadre de la protinOe floristique malairre rattaoh~e,~elie-m8me .B 18 ré- 
gion .indo-malaie& un@ sous-province dist,inotei. (l)Iks:Salom&i8 son$ 
beauooup plus f5troitement malaises; 1;8 Nouvelle-CalQdonie, dont, la 
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Il semble Mpendant que si les flore8 fidjiennes et 

néo-hébridalsee sont' leeues dans leur ensemble d'Uri Xonds oommunma- 
A.sis, les relations entre les 2 archipel8 se eoient trouvées inter- 
rompuks dé ja depuis aseex longtemps. Il est pos8ible d”ailfeurs que 
le8 d,eux flores se eoAent oozistituGe8 B partir de deux oourants de 
migrations egalement ori&nairesdee Salomons maie 88pards d8s leori- 
,gin& le8 eimilitudes de8 ‘aonditione &cologiques,r3alis~es dans leur- 
et l’autre archipel ayant contribu au maintien des-~simllitudes flo- 
ristiquee liées B la aommunauté doorigine. La flore &+cal6donienne 
pkrtioipe aueai, mais pour une faible .part d’un fonde malais-salomon- 
Xkien, En outre,g des relations..o@.Si 'pu s06tablir & une dpoque z?els&i~ 
vement réoente entre la *Grande Ts.rre" et les plus néridionale8’- des 
rltles néo-hdbridaises, relations r@ndues possible8 par la faiblssee re- 
lative des distances et une certaine similitude des conditions. &klo- 
giques4 Du moins, beauootip dTesp&cee Lon temps ooneidér4es brame en- 
dtkiq&es en Nouvell&&al~don~e ont-elles f 
~~tum ou A Wromango.’ 

té r6oemmenf retrouvée,, 8” 

=Cette soue-provinoe comprendrait également le8 Axes Samoa et 
les 4188 Tongae se8 flqres de oes deux archipels, dgailleurs parti- 
iculikement pro oh88 
?Touvelles Hdbrides 

sont moins riches que.oellea des .Fidji et de& - 
[de.a@r8s BAIIGOOY). 
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